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Une crise du chant theatral?
qu'elle était autrefois. A Uheure actuelle, le futur Faust

n'entre au Conservatoire qu'avec sa voix, c’est-à-dire que
“ur l'espoir qu'on a fondé sur son organe. Quatre-vingt-
dix-neuf fois sur cent, il y reste trois ans. Comment vou-
lez-vous former un sujet d'élite en si peu de temps, sur-
‘out qu'en général on a pris te jeune artiste tel qu'il
“tait, uniquement pour sa voix sans rien connaître de ses
qualités dramatiques ?

“Or, presque toutes les grandes voix se sont recrutées
: l'usine ou dans les métiers manuels, quelquefois ches

s sportifs, habitués à fournir du dur effort physique.
1! est bien évident que pour amener l'élève à posséder les
qualités indispensables‘ à lu scène, il faudrait le garder

‘* MOINS six ou sept ans.

Dans un numéro du “Jour”, de Paris, vieux de quelque
deux mois, nous retrouvons un interv
Salignac, juge au récent festival-concours de Musique du
Québec, au sujet de la possibilité d'une crise dans le do
maine du chant théâtral. Les déclarations de M. Salizna-
à ce sujet intéresseront sans doute nos

Dans une période où le rajeunissement
théâtrales est à l’ordre du jour, le public paraît souhaitr

que les théâtres lyriques, eux aussi, €
rieuses réformes.

A ce point de vue, les directeurs
keurtent actuellement à de sérieuses
Sogit pour eux d'établir, même dans lopéretie, de bonne.

et rationnelles distributions. A leur à
teurs se font rares et l’on ne voit pas encore parmi le

jeunes artistes poindre les talents qui

vement.
Des surprises

sources.
sont possible. La

On ne distingue pas, 4 prion, i

quelles il y aurait actuellement moms
qu'il y a un demi-siècle, ni les causes d'un abaissement,
en qualité, du niveau professionnel.
foit. Et nous n'aurions pas la prétention de le constater
et de le signaler nous-mêmes si des directeurs et de grand

artistes ne nous incitaient à l'écrire.
. *

MOND

jeunesse a des re

 

np -

DU
—

 

iew de M. Thomas

lecteurs.

des troup

ntreprennent de sé

de ces théâtres -
difficultés lorsqu':i

vis, les bons chan

une mauvaises'imposent définit ab
.omparer les classes des virluoses instrumentistes et les
lucses de chant. Erveur d’autant plus injuste que le jeune
chanteur a tout au plus un bagage de trois ans de travail
u maximum, tandis que tel autre, pianiste ou violoniste,
travaille depuis dix ou même quinze ans son instrument.

“La seconde raison est plus mystérieuse, reprend mon
interlocuteur après un temps: c'est un fait !
vocale est en régression.

: rubbons pour le

de voix au théâtre

Pourtant c'est un
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Tous les ans, au moment des concours, les chanteurs

Non seulement il n’y a plus de
voix exceptionnelles comme celles d'un Caruso ou d'une
Delma qui n’ont jamais eu d'équivalent, mais les grandes

voix, elles aussi, ont disparu. I n’y a plus de forts ténors,
vapables d'interpréter Guillaume Tell ou Les Huguenots

LA FETE PU
PREMIER MAI
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PARIS, 30 avril, (BHavas) —
La journée du premiengai revétira,
à Paris, l'aspect d'ugljournée de
fête populaire assez &unblable a
celle du quatorze juilk

On ne dansera pas ds les rues

de la capitale mais l'arrÿdu travail

| dans les diverses profea@ns et mê-
me dans les services pul:s s'effec-
tuera à peu près dansÿs mêmes
proportions que le jourËe la fête

nationale.

1] est d'orès et déjà tain que
les entreprises privées !xrMmeront
leurs portes absolument gnme s'il
s'agissait d'un dimanche peut-
être dans le petit commer@dont les

boutiques resteront ouvttes du
moins au cours de la iri par-

* *
le de la matinée. 11 s'agit §de me-
sures qui ne toucheront enjen à la
physionomie générale de lgvie pa-
risienne, 11 en sera autrempt avec
d'autres corporations dont rrêt de

travail aura ses répercussfns sur

la vie de chacun.

Le retra't, de la rue, de taxis,

suffirait lui seu! à conférer}n ca-

La grande erreur consiste à

  

La malière

sienne. Cette impression ser£enco-

re renforcée par la non-paru®ÿn de

tous les journaux au coursiie la

journée de la fête du travail.

! s'arrêteront pas de functionner.

chet particulier à l'atmosphëk pari- !

Lt DRUIB ULIAWA, SAMEDI, 1 MAI, 1937

rien génée au vours de 1A journée. 11

n'est pas la peine de dire qu'aucun

des grands services publics tels que

le gaz les eaux, l'électricité, ne

Tous les établissemen:s d’ensei -

gnement, à tous les degrés, primai-

re, secondaire, supérieur, seront

fermés. Ainsi que les banques et

tous les établissements de crédit. La |

journée sera marquée par les grands

meeting et réunions de toutes sor-

tes. organisés par les syndicats et

comités du Front Populaire tant à

Paris que dans toutes les localités

de la banlieue. Mais ce ne seront

pas là les uniques distractions of - |

fertes aux parisiens au cours de!

cette journée de repos supplémen -

taire. Encore qu'aucune décision

n'ait été jusqu'à présent prise par

les syndicats Intéressés tous les

établissement de spectacle et en

tout cas, les cinémas au moins. ou-

vriront leurs portes comme {ls le fi-

rent unanimement le premier mai de

l'année dernière. Dans ce cas jls

peuvent être a“surés de faire une

belle recette.

meetste

Neuvaine française
à Ste Jeanne d’Arc

 

PARIS, 30 avril. (PC-Havas) —
“Sainte Jeanne d'Arc priez pour

nous.”

Sur la grande banderole, cette

 

Atarie sera donnée la bénédicucn dy

Très Saint-Sacrement.

L'évêque de Suint-Die fit appel à

la piété de tous les fidèles leur de -

mandant de s'unir À celte neuvaine

par leurs prières. Dans toutes les

paroisses, pensionnats, communau-

tés catholiques de la France entiè-

re, ils s’associeront a ceite neuvaine

solennelle de Dumrems par la pri-
ère, l'assistance à la saïnte 1nesse,

à la communion el aux sacrifices.

Et partout s’élèvera ie même appel

vers ‘saint Jeanne d'Arc, patronne

de France”
—_—

Les fêtes des

feux celtiques

PARIS, 1. — (P. C.-Havas) — Le

soir de la Pentecôte tous les côteaux

de Bourgogne s'embraseront de feux

rustiques du Jura aux monts d'Au-

vergne.
Au cours de la nwt dv 16 au 17

mai prochain, toute la Bourgogne
célétyera los {well Eu printenips en

célébrant joyeusement la ‘fête des
feu celtiques”. Cette fête est une

cérémonie traditionnelle en ce sens
qu'elle se rattache des fêtes pay-
sannes connues de tous temps en
Bourgogne sous le nom de fête des

Bordes ou des Brandons ou de
Saint-Jean et autres “feux” célé-

bre. à dates variables dans tel ou tei
village.

L'unification et le refort sur la
même date de ces festivités ®villa-

 

temps. Les comilcs ues lotaux fe-
déres en une Vaste organisation re-
glonale recouvrent toute la Bour-
sogne depuis Châtillon-sur-Seine a
l’ouest jusqu'aux Monts Beaujolais
aux portes de Lyon et du Jura aux

premiers contreiorts du massif cen-
trail. Tous cbéissant au même mot
d'ordre disposent des fagots de brin-
dilles et des gerbes de pailles sé-
ces sur ie point le plus éleve de la
commune pour illuminer tout ie
vieux pays Bourguignon dans la
nuit du 15 au 17 mai. La devise
est ‘relier Alésia à Gergovie par An-
cièce, métropole des Eduens au teint
fleuri” un quote pour commémorer
dignement le Souvenir du chef gau-
lou Vercifi?"ort qui livra dans cet-
te région son dernier combat déses-
péré et d'abord victorieux pour la

liberté des gaules cinquante ans
avant Jésus-Christ. La plupart des
büchers seront surmontés d'une et-
figie en bois du coq gaulois. Les
feux seront trés nombreu en Cote

d'Or et encore plus en Saone-et-Loi-
re, pays montueux et forestier
rm

Exposition de

l’art américain

PARIS, ler, — Dans le “pro-  gramme américain”, établi par le
Commissariat de l'Exposition de!
1937, est comprise une exposition de|
l'Art Américain de 1700 jusqu’à nos
jours, qui sera installée dans le|
Musée du Jeu de Paume près de la
Place de la Concorde.

York. dont M. A. Cong.r Goodyear
est le président.

Beaucoup de cheuts-d'oeuvré vont
ainsi traverser l'Atlantique et ‘a
plupart des “vieux maîtres” ame-

ricains representés dans cette expo-
sition: Whistler (le portrait de sa
Mère est c. Lou -), Saint-Gaudens,
Morse «en tant qu'artiste ec non

inventeur), John S. Sargent, Ben-

jamin West, etc...

Mé: ‘ Charley Chaplin participe-

à cette manifestation; en ve-

rité pas en personne, mais par l'in-

termédiaire de ses films. Il y aura

en cffc une section de l'art cinêma-

tographique. 1 développement du

cinéma depuis ses débuts y sera

retracé et des bandes de 1905 seront

projetées dans la partie du Musee

spécialement tr“ sformée à cet ef-

fet.
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Coux qui relèvent d'une maladie
épuisante ont besoin de I'Elixir to-
nique du Dr Montier pour hâter la
convalescence et prévenir les rechu-
tes souvent fatales.
Délicieux au goût, apéritif
et réconfortant, iÎ stimule
l'appétit, active la digestion

    

  

   

   

    

     
   

    

   

    
    

 

at on augmentant la nutri-
tion, fait renaître force et
santé.

Voici l'avis autorisé du grand chanteur, prutesseur au 2 ;3 i on ' / tels que ces grands roles ont été écrit
Conservatoire, que fut Thomas Saligna- dont lu grande es le répète. mystérieuses '
carrière est présente à toutes les mémow.s et que a tou- A #

sours apporté le plus grand dévouement a lu cause du “On crimine souvent l’enseignement du chant C'est
. . tort, Il faut penser que certains élèves sont peu fortu-

SM semble en ciel, nous dit-il, que le chant théâtral  nés et qu'ils sont, parallèlement à leurs études, obligés de
soil en décudence, mais l’est-il réellement ? Ce sont plutut  gugner leur vie. Que voulez-vous attendre d’un élève qui
les conditions qui lui ont été faites qui ont amené un pour assurer son existence, est obligé de se mettre choriste ?
if ° ; ;état de choses regrettable. i Et comment lus en vouloir si, pour cela, À manque la mo-i

Cela tient premièrement à lu hâte des études vocal writé des leron. ?

inscription s'étale depuis aujour-
d’hul à l'entrée du village natal de
la sainte lorraine. En effet à partir

à du premier mai, une neuvaine pré-

ti- paratoire à la fête de sainte Jeanne
d'Arc aura lieu à l'église de Dom-

remy et à la basilique du Bois Che-

nu. Dans les deux églises chaque
ns matin ‘une messe sera dite ‘pour la

France” et le sol après le mois de

les imprimeries geront fermé

dant impossible la parution

cun journal quelque soit so
nion. De “l’Action francai

“l'Humanité” aucune feuille

dienne ne paraîtra. Quant aux

Les raisons ? Jraisons [4 geoises est l'oeuvre d'un comité crée

peu de temps apres la guerre atin de
rénover les traditions rustiques de la
Bourgogne vigneronne et paysanne.

L'idée centrale est de rappeler les

feux qu'allumaient les anciens celtes
qui vivant surtout sur les hauteurs

Cette exposition qui ouvrira le 21
juin, est placée sous le patronage
de M. William C. Bullit, ambassa-

deur des Etats-Unis, et de M. Henri ;

Verne, directeur des Musées Natio- !
naux de France, lequel a prédit que

ce rarait la plus magnifique mani-|

du pays communiquaient entre eux festation artistique de la saison 1937.

par feux semblables surtout à l'ap- [L'organisation en a été confiée au

proche des grandes fêtes du prin- “’“useum of Modem Art” de New-

 Ne constipe pas    
Pierre Berlioz.   
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Aujourd'hui, la préparation d'un chanteur n'est plus ce

mr

“Marthe Richard

au service

de la France”

PARIS, 26 avri, — («. C.-Havas)

— Au lendemain de la présenta-

tion de “Mademoiselle Docteur” qui

mettait en scène les aventures de

la célèbre et énigmatique espionne

allemande, un film a été présenté le

20 avril: “Marthe Richard au service

de Ja France”, version à peine ro-

mancée ‘Ces aventures d'un agent

français en Espagne au cours de la

Grande Guerre. Les réalisateurs

ont suivi presque pas à pas les re-

vélations de Marthe Richard qui ra-

conte dans ses mémoires commen

elle parvint à entrer dans les bon-

nes grâces du chef du service d'es-

pionnage allemand en Espagne et

signala à l'état major français l'exis-

tence d'un fiid Ge sous-marins par-

ticulièrement dangereux aménagé

sur les côtes de la péninsule iberi-

que. Le metteur en scène Ray-

mond Bernard a réuni pour l'inter-

prétation de cette tragiqu° histoi-

re d'espionnage une interprétation

franco-allemande de premier plan.

Le rôle de Marthe Richard est

joué par Edwige Feuillère qui sym-

bolise la grâce et l'intelligence fé-

minine française en lutte contre

l'esprit d'organisation et la volonté

Mruste du chef du service de rensei-

ement allemand dont le rôle est

nu par Eric von Stroheim qui

arque sa curieuse personnalité.

“LES PETITES

ACCORDAILLES”

 

Parmi les {twa AU program-

me du troisième festival annuel de

l'Ecole de Diction Notre-Dame d'Ot-

tawa figure une intéressante comé-

die en un acte d'Emile Abraham, in-

titulee “Les petites ‘accordailles”.

Le directeur du groupe, M. Alexan-

dre Lacroix, a été heureux dans sa

distribution. Tout d'abord Mlle Lu-

cie St-Denis et M. Lionel Baril, ve-

térans apprécies de la scène, inter-

prètent des rôles qui semblent crées

pour eux et vous sympathiserez avec

ces victimes du sort. La partie co-

mique est entre bonnes mains: Mile

Madeleine Ball et M. Alexandre La-

croix. Cette premiere est a4 son de-

but sur le plateau mais sc révéle

comédienne de premiere force.

Quant à M. Alexandre Lacroix, ses

succès passés vous Assuréfit qu'il se-

ra a son meilleur dans un rôle des

plus désopilants. Mlle Gabrielle

Deschénes complête la distribution.

L'intrigue est la suivanie: le cou-

sin et la cousine, Lucie et Gustave

habitent Paris. Dès leut bas Âge,

leurs varents les ont fiancés à des

cousins provintiaux. Apres de lon-

gues années de séparation {ls se

réunissent pour réaliser leurs doux

projets. Survient Aristiae, le fian-

cé nigaud et pas trop fin; AtHEhaiïs

sa soeur et la promise viennent com-

pléter le quatuor. Et la comédie

commence. L'abime intellectuel et

physique qui sépare les deux paires

sera-t-il augmenté ou diminué par

les multiples péripéties qui surgis-

sent?

Voici une comedie que le public

appréciera sincèrement et ce sera

un tonnerre de rires qui accuelllèra

la scène finale.

LE FESTIVAL

 

Gaby Morlay dans
“Le Maître de Forges”

| SALLE ST-JOSEPH DE WRIGHT-
VILLE DIMANCHE EN MATINEE
ET EN SOIREE.

C’est un beau film qu'Abel Gance

a réussi à tirer de cette oeuvre cé-
lèbre et médiocre qui a nom “Le
Maitre de Forges”. Tant il est vrai
que l'esprit dont vit le cinéma est
différent de celui dont se nourrit le
roman et la comédie.
Un des principaux mérites de ce

fllm tiré d’une pièce de théâtre et
d'un roman est que c'est véritable-
ment du cinéma — et non une piéce
plus ou moins heureusement trans-
portée à l'écran, avec son atmosphèé-
re propre et son optique spécial.
Le metteur en scène a su tirer |

tout le profit possible de son sujet.
De plus, il l’a débarrassé en grande
partie de tout ce que la littérature
de son auteur y avait mis de con- |
ventionnel et de faux. Il y a infuse
le sang nouveau d’une vision directe
et d'une interprétation de première

grandeur. Dans ce qu'il a fait on
reconnait bien l'histoire du Maître
de Forges; on ne reconnait plus le
roman de Georges Ohnet.

. Et c’est sans doute beaucoup. De

| plus, les amateurs de beauté lui sau-

 

   

 ront gré de la magnificence des dé-

| cors naturels dans lesquels il a na-

| turalisé son drame. Grand château

bourgeois, parcs, pièces d'eau, équi-

libre des vastes paysages du Bas-

| Jura. rien ne manque pour créer

‘une atmosphère de sérénité dans la-

quelle la moindre crise psychologi-

que prend une importance drama-

, tique considérable. Grâce à ce dé-

cor de beauté et de paix, nous pou-

vons suivre, avec autant de vibra-

tion intérieure que s'il s'agissait d'un

drame à action violente et rapide,le

douloureux roman de Philippe et de

Claire Beaulieu.

Ajoutons que les quelques vues

prises aux forges sont d'une im-

pressionnante grandeur. Elles op-

posent leur brutalité mécanique et

actuelle, à l'atmosphère chargée de

souvenir qui pèse sur les lourds om-

brages du château de Beaulieu, et

permettent mieux de comprendre

l'âme énergique et agissante de Phi-

lippe, l'homme sans passé dont toute

la force est dans le présent et l'a-

venir et & laquelle un incontrôlable

amour unit la destinée à Ia descen-

cdante de lointains guerriers du Xe

siècle.

L'interprétation est nettement do-

minée par Gapy Morlay et André

Rolland. La grande actrice a prêté

au personnage de Claire sa grâce

douloureuse et son talent pathétique. |

Quant à André Roltand, il semble

s'étre affirmé dans ce film comme

l'un des meilleurs jeunes premiers

dramatiques que l'on ait en France

à l'he-e actuelle. TI joue avec une

sobriété concentrée à laquelle les

artistes du cinéma français NOUS

ont peu habitués jusqu'ici et que

nous apprécions d'autant plus chez

un artiste aussi doué qu'André Rol-

land.
 

Léon Bélières ajoute une note

amusante dans l'interprétation de

ce film en incarnant avec bonne

humeur le personnage de Mauli- |

net, parvenu enrichi dans les cho-

colats qui réve de faire épouser un

duc à sa fille et qui d'ailleurs y

réussit.

 

—__ |
symphonies et opéras du grand Mo- |

zart, mais aussi des oeuvres choisies

parmi tes metllieures de foutes ies |

écoles.
|

|

 
| Le programme des fêtes compor*>

l'en outre des mystères renouvelés du

Moyen-Age. ou écrits à leur instar,
_ -

i ,
és

DE SALSBOURG per suo Lon,Morimenstanlout,
Parmi les grands festivals euro-

péens, celui de Salzbourg mérite une |

mention particuliére pour le magni-
fique essor qu'il a pris en moins de

vingt ans.
Fondé en 1917 par F. Gehmacher

et TT. Damisch, tous deux fervents

admirateurs de Mozart, 11 n'est de-

venu annuell que vers 1920 grâce au

‘travail acharne d'un comité com-

posé de Richard Strauss, Max Rein-

hardt, Hugo von Hoffmanstall,

Shalck et Alfred Roller.
Ce festival, qui a toujours lieu

l'été, dure près d'un mois pendant

lequel toute la ville est en liesse.

Les jardins publics, les théâtres, les

églises offrent tour à tour de très

beaux concerts. Les plus grands

cMefs d'orchestre allemands sont in-

vibes à diriger non seulement les
pmrer

.

FILM PARLANT FRANCAIS i

Salle St-Joseph de Wrightville
DIMANCHE, LE 2 MAI

Matinée à % hrs — Le soir à 8 h. 15

“LE MAITRE DE FORGES"
aves Gaby Morluy «t Andre Rolland

| sur le parvis

i des paysans sous la direction de Max|

Reinhardt. f
———

| Rédacteur en chef

 

! MONTREAL ! — M Bustache |

Letellier de Saint-Just, succède à!
! M. Edmond Turcotte. comme rédac-

teur en chef du journal ‘Le Cana- |

Lda" de cette ville. M. Turcotte a
remis sa démission il v a quelques

jours. M. Letellier de Saint-Just
occupait les fonctions de gérant de |
la rédaction du “Canada” depuis!
six ans.

-_-_- |

Du comptant pour votre am- |

tomobile usagé. si vous utili-
sez les “Annonces Classées”

du “Droit”. Appelez Rid. 514.

  |

|
!
|
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loup et Alyac

t

hommes ® crépe uni.
a $115.0

 

à

LIN COSTUMES se trouvent en ge
turières Ÿ chics créations tallleurs.

 MOITIE PRIX, $14.75 à.$57.50j

remarquables occasions.

Reégulier 29.50 à

MOITIÉ-P

bs MANTEAUX se présentent dans les genres swaggers, a)

confecfimnés de tweeds, crèpes “nubby” et ,crêpes

Teintes: beige, gris, fauve, marine et noir. Tailles 1€

Rég. 829.50 à $150. MOITIE PRIX, $14.75 à $75.08

Quelques-uns av
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209 Manteaux et Costume
“LA PLUPART UN D'UN

Un splendide assortiment de Manteaux et Costumes au Sdion des Modes, au plus
fort de la saison. En vente, lundi, à la moitié de leur prix d'origine. Si vous n°a-

m
r

IG

unis. Quelques-uns §:
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Juniors, 18 A’ 17,
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à Carnet du Cinéma

 

|

Les préférences sont parfois inexplicables,
ar de dire que tel artiste a tant de talent
L’ON se doit de le suivre sur tous les écrans,
‘est aller loin, trés loin.

Un artiste peut faire la valeur publicitaire
écle l'œuvre et se montrer lamentablement
Mrférieur dans son rôle. Le fait que le mé-

e artiste revienne avec une
M/riolante sur la scène n'indique pas néces-

M: cirement qu’il monte toujours, même qu'il
On se prénare certain

1ésillusions à croire que le succès tient u
ÿ« peau d'un interprète, au point de penser
Ecomme font les cinémaniaques: Attendons-
Mrous à de l'épate: Maurice (le Maurice-à-la-

ne déchoit jamais.

belle gueule) est à l'affiche.
Lens jugent de la sorte, et se condamnent
a méconnaitre le beau ou il est!

Etrange, on apprend à lire

 

 

PRÉFÉRENCES
-————ea

régularité af-

L'école du
cole.

Hélas! que de

à l’école, mais
Mon n’apprend pas à voir. Et pourtant M.

9 AUREGENT |

àDimanche - Lun

Henry Fonda sort de prison.
Kylvia Sidney accepte de l'épouser,

mais a la condition qu'il se trouve
une place et gagne sa vie comme
un honnête homme. Mais en at-

MRlendant que leur nid d'amour soit
iprêt, le jeune homme doit habiter
chez d'anciens -copains de pri-
fron, des bandits naturellement,
risque depuis sa naissance, il n’en
connaît pas d'autres. Un soir, ses
16tes bombardent l'automobile
blindée d'üne banque. On relève

K-ix morts. Henry est arrêté. Son
Mnassé, sa présence dans la maison
des auteurs connus du coup de
ain et aussi des circonstances sg-

gravantes (un des voleurs avait
pris par mégarde le chapeau de
M'ancien prisonnier) le font con<
amner à mort.

Co:nme lui et sa femme avaient
onvenu de ne pas mourir l'un sans

l'autre, Sylvia se prépare, quelques

gminutes avant l'exécution, à boire
le poison, lorsqu'elle apprend !a
sensationnelle évasion de son mar.
Celui-ci s’est délibérément coupé
tne veine d’un morceau de Lasse
à café, s'est fait transporter à l'in-
firmerie de la prison, et là s'est fa:
apporter par un infirmier de ses
amis, le revolver qu’il lui fall

pour protéger sa fuite. Il a braquée
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“THE FI

le canon de l'arme dans ie dos du
médecin qui le soignait et a me-
nacé de le tuer, si quelque garde
osalt seulement refuser de se de-

{ sarmer, de lui laisser le chemin li-
bre et de lui ouvrir touies les por-
tes. Or à ce moment précis, les dé-
tectives trouvent la preuve irréfu-
table de l'innocence d'Henry. Ils
s'empressent de téléphoner a la
prison, craignant bien que l'exécu-
tion ait eu lieu. Ils apprennent peu
après que le condamné est devenu
nieurtrier pour de bon en tuant
l'aumônier de la prison qui s'était
offert à l’approcher pour lui faire
comprendre que point n'était be-
soin d'une évasion, puisqu'on ve-
nait de l'innocenter. Henry fuit, re-
trouve sa femme et part en sa
compagnie dans les bois. C’est là que
la douce Sylvia donnera naissance
à un enfant. Elle mourra des sul-
tes de cet accouchement, non sans
avoir porté son bébé à une amie.
et son mari sera abattu par les
détectives lancés à sa poursuite.

Telle est l’histoire mouvementée
de “You Only Live Once”, le grand
film d'aventures qui pesse celte
semaine a l'écran du Régen.t Cet-
te production, malgré qu'elle ‘f1-
nisse mal”, a plus aux grandes
foules qui l'ont vue en fin de se-
maine. Il est vrai qu'avec Henry 

   

NAL HOUR”
—- avee —

RALPH BELLAMY — MARGUERITE CHURCHILL

| Fonda, qu'on retrouve meilleur avec
chaque film, et Sylvia Sidney, qui
sait cette fois nous émouvoir sans
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AFFREUSE

de la Palisse vous dirait qu'on ne voit qu'avec
les yeux qui servent à apprendre a lire. L'é-
cole du cinéma reste à fonder. Une école où,
même pour cette fin trés mesquine qui serait
celle de prendre d’abord son plaisir visuel,
un sage viendrait enseigner l’art de mesurer
les oeuvres de l'esprit avec autant de facilité
que celle des mains. Ce serait un secret d’un
prix rare, puisqu'il remettrait sans retard
nt faiblesse l'intelligence sur un sentier tra-
cé à sû mesure.

Le cinéma étant aujourd'hui le passe-
temps qui sera celui de l'enfant devenu adul-
te, il ne convient pas de l’Ignorer, pas plus
qu'il n’est sage, chez des partenaires, d'igno-
rer les règles du jeu. Il n’est pas inutile, pour
l'homme de demain, de savoir user de dis-

cernement dans le choix de ses loisirs.

 
cinéma pourrait erister à l'é-

Victor BARRETTE.
 

pleurer continuellement (c'est-à-
dire en ne faisant appel qu'à ses
très riches dons d'actrice). "You
Only Live Once” se classe d’emblée
au tout premier rang de la pro-
duction courante. —Adultes.

AU LAURIER
A laffiche “Le Coupable”. avec

Pierre Blanchar, Madeleine Ozeray,

 

 

Signoret, Moreno, etc. — En se-
cond, “Oeil de Lynx”, détective.

Le coupable
Genre—Drame; Auteur—D’après

F. Coppée; Réalisateur — R. Ber-
nard; Interprètes — P. Blanchar,
Madeleine Ozeray, Signoret, More-
no, Junie Astor; Origine—françai-
se; Production—Filmar; Distribu-
tion—Lux.; Durée: 1 h. 35c.
Scénario—Jérôme Lécuyer, étu-

diant en droit séduit Thérèse For-
geat et l'abandonne lorsqu’elle Ini
déclare qu’elle va être mère. la
guerre survient. Thérèse se marie
à n cousin égoiste et brutal qui ac-
cepte l’enfant à son corps défen-
dant. Thérèse meurt. L’enfant
tourne mal, est interné dans une
maison de correction. À sa sortie,
repoussé de partout. il participe à
un mauvais coup. Accusé d’assas-
sinat, il comparait aux Assises. Le
Procureur qui devrait demander
<a tête n’est autre que Jérôme Lé-
cuyer, son père, qui s’accuse publi-
quement de sa faute et la répare en
faisant de son fils un homme hon-
nête.

Appréciation—Oeuvre poignante
qui pose avec courage un cas de
conscience ec une solution héroïque.

Esthétique—Production généra-
lement bien ordonnée. La photo
est excellente. De grandes et bel-
les scènes avec sûreté et gout.
Ailleurs des longueurs et des inuti-
lités. Interprétation hors pair de
P. Blanchar. Signoret est faible.
Bonne composition de Marg. More-
no.

Morle—f"'est un réquisitoire con-
tre les séducteurs qui se dérobent
à leurs obligations envers la jeune
fille séduite et l’enfant né de leurs
oeuvres. Si le film, par son sujet,
ne s'adresse qu'à des adultes, du
moins l'impression générale est-el-
le tonique. Puisse cette oeuvre
faire réfléchir les “coupables”! On
pourra regretter que l’absence de
note religieuse ne donne pas tout
son sens à la réparation. Images
rt plaisanteries équivoques. 11 faut
signaler écalement que la femme 
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LEO CARILLO, JEAN ARTHUR et CHARLES BOYER dans l'ou-
vrage filmé de Walter Wanger “History is made at night” qui rempiace
la vue francaise dimanche et lundi au Cartier. Lés vues françaises sont
maintenant à l'écran les mardis et

AU CARTIER

Premier film, cette semaine, "His-
tory is Made at Night”. Mardi et
mercredi, ‘Le Secret de Palichinelle”
et “Mon Coeur t'appelle”. Fin de
semaine, ‘Maytime”.

C'est un film merveilleux bien
qu'inégal que “History Is Made At
Night”. la principale attraction au
programme du cinéma Cartier cette

semaine.

La première partie du film, et de

beaucoup la plus longue, est une
chose vraiment exquise. C'est pour-
tant celle sur laquelle on a fait le
moins de publicité.

La dernière partie est un spectacle

à sensation dans lequel on s'est don-
né beaucoup de peine, qui doit coû-

ter très cher et sur lequel on a fait
toute la publicité. Cependant. ce
naufrage n'émeut pas plus que bien
d’autres qui ont passé à l'écran, et

où l’on s'était fié plus au jeu des
acteurs qu'à l'accumulation des mon-
tagnes de glace.

Jean Arthur, qui affronte pour la
premiere fois un acteur de grand ca-
libre, n’est pas éclipsée par Charles
Boyer. Tous deux sont admirables,
particulièrement dans les scènes de

 

grand romanesque du début. C'est

un réel enchantement. Leo Cariilo
joue avec son talent habituel. Colin
Clive parvient à rendre vraisembla-
ble son rôle, et c'est déjà un grand
mérite,
La direction est excellente et il

n'y a jamais de lenteur. Pourtant,
l’histoire s'embourbe vers la fin et
l'on ne semble plus savoir coment
arriver à dénouer l'intrigue. dans ce
naufrage qui fait hors-d'oeuvre. le
film serait plus près de la perfection
Nous analyserons prochainement

“Mon Coeur t'appelle”. Priers de
Consulter le Carnet gitotidien.

—_—

AU CAPITOL
JEAN HARLOW ET ROBERT
TAYLOR Y JOUENT ENSEM-
BLE POUR LA PREMIEREFOIS.
“Personal Property”. comédie }é-

gére et sans prétention que présen-
te cette semaine le cinéma Capitol.
& au moins le mérite de réunir pour
la première fois les deux célèbres
vedettes que sont Jean Harlow et
Robrrt Taylor, Chargés de faire le
succès de l'adaptation à l'écran
d’une oeuvre de H. H. Hsrwood,
“The Man in Possession”, ces deux
vedettes réunissent. et c'est tout a |
leur honneur. à intéresser le spec-
tateur à l'intrigue assez pauvre
qu'ils défendent.

“Persona! Property” raconte. en
effet. une histoire que le cinéma a
déjà accommodée à bien des sauces.
Une_aventurière réussit & s'intro-

 

  

légitime du “coupable” exige le di-
vorce.—Adultes.
En fin de semaine. le film bien connu “Magnificent Brute”.

   

     
       

  

     

 

        

 

    
    
   

 

 

 

   

Ce film captivant
avec ses reposantes
scènes d'intérieur
saura vous intéres-
ser au plus haut de-
gre, car les vedettes

sent ves artistes de
prédilection, Jean

Harlow et Robert
Taylor. En plus d'une
idylle ce film compor-
te des scènes déso-
pilantes qui sauront
vous derider.

 

Aujourd'hui
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mercredis.

dvire dans la bourgeoisie anglaise,
après avoir raconté, avec force dé-
tails, qu'elle est la veuve d'un riche
Américain. Elle laisse très bien en-
tendre d'ailleurs qu'elle n'est pas in-
consolable et fait tant et tant
qu'elle met à ses genoux un richard
gommeux, grisonnant et coureur de
dots, En réalité, elle est cousue de
dettes et un créancier lui a même
signifié par huissier qu’il entend la
déposséder de ses meubles. Un gar-
çon sympathique (Robert Taylor)

qui, l'ayant entrevue a eu le coup
de foudre s'arrange pour s'installer
chez elle comme gardien. Inutile de
préciser qu'il lui fait efirontément
la cour. Il consent même, un jour
qu'elle reçoit son fiancé à se trans-
former en valet. Or, il arrive que le
prétendant est justement le frère
de Robert Taylor. Suivent les com-
plications traditionnelles et le coup
de théâtre aussi inévitable que le
baiser final en premier plan, hélas!

 

AU RIDEAU
Programme: “Winterset” “Laugh-

ing At Trouble”. ‘Le Mioche”. ‘Aux
Jardins de Murcie”. “Lloyds of
London”, “We're On the Jury”.

WINTERSET
Genre: Dame—Auteur. Maxwel

Anderson.— Réalisateur: Pandro S
Berman. — Interprètes: Mérédith,
Margo, Ciannelli, Edward Ellis,
Guilfoyte. — Origine: Américaine,
sous-titres en français. — Produc-
tion: R. K. O. 1937. — Distribution:

Radio Pictures. — Durée: 1 h. 20.

Scénario—Une erreur judiciaire a
été commise. Le père de Komagna
a été exécuté pour un meurtre qu’il
n'a pas commis. Son fils veut re-
trouver le véritable assassin. 1. fait
la rencontre de Miriamme. la fille

de Garth. Or, c'est Esdras Garth,
son frère. qui a été témoin du cri-
me et qui pourrait rétablir la vé-
rité. Mais le juge Gaunt, qui a
prononcé la sentence est a demi-
fou, poursuivi par le remords de
n'avoir pas cité le témoin qui au-
rait pu sauver Romagna. Un soir

c orage, Gaunt échoue chez Garth,
où se retrouvent bientôt l'assassin
et. son complice. Mio Romagna, en
présence de tous ces personnages,
exige le vér.tés «Une scène drama-
tique s'en suit. Finalement. le cou-

pable tombera sous les bailes d'un
complice. la mémoire de Romagna
sera réhabilitée et Mio trouvera une
réparation dans l'amour de Mi-
riamme.

Appréciation. — Film campé avec
puissance: si le sujet n'est pas

essentiellement  spettaculaire, du
moins est-il conté avec un art con-
sommé qui saura retenir l'attention
des publics cultivés,

Technique. — Photos excellentes.
toujours sombres mais éclairées avec
goût. Montage nerveux. Mise en
scène rendanlk admirablement l'at-
mosphère tragique et pesante du
sujet. Interprétation puissante et
nuancée de Meredith. de Margo et
de Ellis.

Morale—La trame est accepta-  

  

  
EXTRA!

Dessins animés
Merrie Melody

“ Coup d'oeil sur
le Broadway

Aver Pon Henly

“It's All Over Now"
“Acrobat's Daughter”

 QUELS FILMS
CHOISIR ?

LA SEMAINE PROCHAINR

L'appréciation morale que nous
donnons des films désign:s ci-des-
sous est faite par la Centrale Ca-
tholique de Paris et par l'Interna-
tional Federation of Catholic Alum-
nae of Brooklyn, E.-U., ies dossiers
Harison, les Comités catholiques
des diocèses de Détroit, Je Chica-
go et de New-York.
HISTORY IS MADE AT NIGHT

Convenable
MAMA STEPS OUT

Convenable

LE SECRET DE POLICHINELLE
Adultes

MON COEUR T'APPELLE
Adultes

MAYTIME
Convenable -

PERSONAL PROPERTY
Adultes

MORE THAN A SECRETAR}
Acaltes

THE FINAL HOUR
Adultes

THE PLOUGH AND THE STARS
Convénable

MURDER GOES TO COLLEGE
Adultes

LE COUPABLE
Adultes

OEIL DE LYNX DETECTIVF
Convenable

 

 |

 

 

SING ME A LOVE SONG
Convenable

MAGNIFICIENT 3RUT
{ Adultes

CAN THIS BE DIXIF
Adultes

YOU ONLY LIVE ONCE
Adultes

CLARENCE
Adultes

WINTERSET
Convenable .

LAUGHING ON TROUBLE
Convenable

LE MIOCHE
Convenable

 

AUX JARDINS DE MURCIE
Adultes

LLOYDS OF LONDON

Adultes

WIFE ARE ON THE JURY
Convenable
Sr

ble. Aucune scène répréhensible.!
L'exécution du criminel, par un
complice, est accueillie sains protes-

sation par ‘e spectateur. La mort
violente d'un autre compable n'ou-
trepasse pas les régles admises dans
le genre policier. L’impression gé-
nérale n'est pas mauvaise et l'en-
semble prend une allure psycholo-
gique, intéressante. Cependant. quel-
ques scènes assez pénibles.

(Texte de Choisir).
a

A L’IMPERIAL

 

l'Imipérial présente cette semaine
“The Plough and The Stars”, un
film basé sur la révolution irlan -
daise de 1916. avec Barbara Stan-
wyck dans le réle principal. Dans
l'opinion de Maxwell Anderson, l’un
des plus célébres dramaturges des
Etats-Unis, c’est le plus grand dra-
me du 20e siècle. Sean O'Casey, l’au-
teur de “The Plough and The Stars”,
est l'un des plus grands dramatur-
RPS de la période de l'après-guerre.

l'adaptation du récit à l'écran a |
été dirigée par John Ford. I divul- |

Xue un nouveau sens de l'huinour
irlandais, tandis qu’il développe une

117

se. Heureusement aucun accident / vètue d'un tailleur bleu marine
n'a été causé. Les hommek de la coillée GUN chapeau de meêrae teu-
ville, sous lee ordres de M. Klsear te et partait un bouquet de rosé
Sabourin. contremaitre, e mireu!, rouges. La venediction nupuale loth
aussitôt à Pouvrage et en moins de fut donnée par M. le cure A. Be-
deux jours réparérent les Jomina- langer. Après la cérémonie, les nou-
ces. “veaux époux et les invités se reu-

nirent à la demeure du pce de ‘a
DECES mariée, où un copieux déjeuner tu

Nous aputenons avec regret la
mort de Mme Albert Storey. déce-
dée subitement à sa demeure au
commencement de la sema.ne. Mme
Sioray' était une des plus Vieilles
résidentes de Buckingham Son
service funèbre eut lieu jeua: ma-
tin à neuf heures en l'église pa-
roissiale, «1 milieu d'un grand
nombre de parents et d'amis. La
défunte laisse pour pleurer sa per-
te une fille. et quelques frères et
soeurs. L'innumation se fit au cl
metière St-hfichel de Buckingham.
Nos sympathies à la famulle.

suite pour-un voyage a Toronto. c
autres endroits. A leur twigur D
et Mme Tremblay prendront re
dence a Buckingham. Nos i»
leurs voeux de bonheur

NAISSANCES
M. et Mme Albert Cacleux x.

rie-Anne Laurin) font part a le
parents et amis de la naissance d'un
fils, né le 33 et baptisé !> 27 sou
les noms de Joseph-Lionei- Gérarc
Parrain, Georges Trembla: © ina.
raine. Laura Cadieux.
A M. et Mme Ambroise Chem.

«Régina Cyr) est né un fils qui fu!

baptisé sous les nms de Josep'SEANCE
Lundi, 10 ma: 1937. dai. la salle| Laurent-Jean-Guy. Parrain Lowe

du collége St-Michel de Bucking-i Chénier: marraine. Liliane De’
ham il y au:a grande séance dra- court.
matique et musicale par un groupe
de jeunes filles de Buckingpam. On
y jouera comme pièce principale,

“A la Grâce de Dieu” en quatre
actes. Les revenus de cette soirée

M. et Mme Albert Fauvelle (Lau-
rence Daoust font part a leus:

parents vi amis de là naissance
d'une fille baptisée le 25 dernie:
sous les noms de Marie-Claire-Ali- 

 

seront pour l'église de Buckingham. | ce. Parrain, Adélard Daoust: mar
C'est pour une bonne oeuvre. Al-| raine. Alice Desjardins.
lons-y en fnule. :

————— CARNET SOCIAL
MARIAGE Mlle Yvette St-Jeall, de Hu,
Un chic mariage fut celéoré mar- passe actuellement quelques jours à

di matin à 9 heures en l'église St-| Buckingham visitant des parents
Grégoire de Naziance de Bucking-|et amis.

ham, Mlle Rollande Daoust, file! M. et Mme J.-L. Farmer et leur
de M. et Mme Josephat Duoust.| fils Jacques faisaient un voyage a
unissait sa vie à celle de M. Eu-| Montpellier en fin de semaine.

clide Tremblay. fils de M. ct Mme —M, et Mme Phydime Lacasse.
Napoléon Tremblay. M. Daoust act- de St-Andre-Avellin étaient de pas-
compagnait sa fille et M. Iremblay| sage a Buckingham. visitant Mme
servait de témoin à son {Us. Pour [J.-A. Lorrain et sa famill>, diman-
cette cérémnnie, le sanctuaire avait che dernier.

été des mieux décorés et il y avait Mlle Lucia Pavette [faisait un
des fleurs jusque dans le milieu de voyage à Timmins, Ont. dernière-
l'alée principale. La maris était ment. visitant des parents PL anues.
 

 

 

 

TOUT CE QUE VOUS DESIREREZ EN RECREATIONS

ANNABELLA

HENRY FONDA
"JOHN MeCORMACK

TECHNICOLORE JUSQU'ICI!

Aujourd'hui
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LE PLUS FASCINANT FILM
 

2me GRANDE ATTRACTION |

"HAPPY-GO-LUCKY"

Phil Regan 2Eveiyn Venable

    

  
  

|

  

Théâtre Français
A teutes les personnes qui recevront MERCREDI SOIR, 5 MAI

un coupon bleu, le Theatre François donne:a ux-

LAMPE DE TABLE
de tres grande dimension, avec abot-jour d'un tres beau format, et

d'une grandeur exceptionnelle. Trois couleurs différentes: creme,

rouge moron et vert foncé.

 

 

 

Mercredi Se:r!-mert
2 GRANDS FILMS   palpitante histoire d'amour dans la

capitale irlandaise diviséé alors par
les haines politiques.

Les principaux acteurs du film

sont Preston Foster et Una O'Con-

nor. en plus naturellement de Rar-

hara Stanwyrk. Il faut mentionner
également Barry Fitzgerald, Denis

O'Dea, Ejleen Crows, Arthur Shields,
F.J. McCormick, J.-M. Kerrigan et

Ronita Graville.

Le second film à l'affiche, “Murder
| fines To College”. est une histoire
; mystérieuse avec [.ynne Overman et

Roscoe Karns comme acteurs prin-

cipaux. T.a victime est un profes-

seur qui trouve une manière de con-

trôler les rackets par les mathéma-

| tiques. Parmi les suspects se trou-

vent larry Crabbe, Astrid Allwyn,

la propre femme du profeseur. Over-

man, personnifiant un détective. dé-

couvre le meurtrier avec l'aide de

Karns, un reporter.
Bon spectacle pour adultes, mals

“The Plough and the Stars” con-

vient A tous les auditoiree.

Nouvelles de |
e

Buckingham!
BUCKINGHAM. 30.—Le concert

donné par les élèves du college St-
Michel de Buckingham à la fin de
la semaine cernière, remporta un
très grand succès. Une fouie consi-
dérable y assista ct les pièces fu-
rent très bien rendues. On y pré-
senta “Les erreurs de Frésimus” et
en plus il y eut pièce anglaise. chant,
musique. gymnastique. etc Te mé-
me concert. à la demande de plu-
sieurs, fut donné lundi solr dernier.

 

 

FEU
Mardi dernier. dans le courant;

de la matinée. la brigade ces pom-
piers volontaires de Buckingham
fut appelé pour éteincre un
commencement d'incendie qui s'était
déclaré à la demeure de M. Narcls-
se Charette. Revenant de cet en-
droit. les pompiers durent aller
éteindre un feu d'herbe qui

 
pital. Aucun dommage ne !ut cau-
sé, ni à l'un nt à l’autre endroit.

REPARATIONS
On est présentement à faire des

réparations à ITôtel de ville de
Buckingham, en vue d'agrandir les

bureaux du secretaire-trésorier et
des autres -mployés de ia ville. I

y aura tout probablement un dé-
partement pour l'éjectricite un pour
ia perception des taxes en général
et un dernier pour la distribution
des secours directs. et un départe-
ment du chomage.

ENFONCEMENT
Un enfoncement qui a'reit pu

est survenu au commencement de
la semaine. angle des rues Et-De-
nis el Prin.ipale. Un tusau d'ean
Urisé depuis Céja iangtem a ton:  

 

ze le chemin par-Go,seu- Oso
«r que la 817.207 du of mar rt elk

avait |
été mis dans un champ près ce l'hô-:

être la cause d'un grave accident

      

  

Une comédie ou le
rire se teinte d'une
douce émotion.
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Double avec
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DEMAIN e:
LUNDI

SUR DEMANDE POPULAIRE
‘-and Programme Entièrement Anglais

Film charmant de Charles Boyer, cet artiste

international qui sait captiver les cinéphile:
aussi bien en France qu'en Amérique.

WALTER WANGER présente

Charles Boyer-Jean Arthur
dans

"HISTORY IS MADE
AT NIGHT"

avec LEO CARILLO — COLIN CLIVE

AU MEME PROGRAMME

 

 

 

Désopilante comédie romantique de Anita Loos

"MAMA STEP OUT
avec GUY KIBBEE — ALICE BRADY  
  AUJOURD'HUI

“Broadway Melody of 1936"
i

JACK BENNY — ELEANOR POWELL
| EY PROGRAMME DOUBLE AVEC

"Rosinhcod of Eldorado”
VESEZ VISYTER FE THEATRE CARTIFR   
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IL PRENDLAPALME].
SOUS LES AUSPICES
DE LA LIGUE MASSE
 

 

Le solide club dela section|-
du Vice-Président a rou-
lé un total de 64.101
points pour une moyenne
de 929. Landreville a
fait 927.

La troupe d’Andy Mason a main-
tenu, «lurant la récente campagne
dans la ligue de quilles Massé, la
plus haute moyenne d'équipe. Elle
sonclut en effet avec 929 après avoir
:mpilé un total de 64.101 points.
C'est de l'excellent travail. L'équipe
Landreville, qui a décroché le cham-
pionnaf, a mainlenu une moyenne
de 927.6.
Ces deux clubs font certes hon-

neur à la section du Vice-Président,
dont ils furent les piliers.
L'équipe Bertrand se classa

troisième, avec une moyenne de
110,6.
Dans la section du Président, la

zalme va à l'équipe Renaud qui rou-
la un total de 83,923 points pour
une moyenne de 9264. L'équipe
Carrière est en deuxième place.
Voici un résumé du travail des

équipes durant la récente cam-
pagne:

La section du Président

! Tota
des points Moyenne

L'équipe Renaud .... 63.923 926,4
L'équipe Carrière .…… 61.790 895,5
l'équipe Schryburt … 61174 886,6
L'équipe Mathieu .…… 60.670 879,4
L'équipe Legault .._.. 60.496 876,7
L'équipe Provost .…… 60.391 876,2
L'équipe Trépanier ... ae009 849.68
L'équipe Savary 8.961 854,5
: Fis haut otalL'équipe Schryburt,

133

Plus haute série simple — L'Equipe
Bchryburt, 1,197.

La section du Vice-président
L'équipe Mason 64.101 029.0
L'équipe Landreville 63.981 927,2
L'équipe Bertrand 62,836 910.8
J'équipe Wight ....... 61.942 897,7
L'équipe Drouin ..... 61.904 897,1
L'équipe Goulet .. 60.847 R81,8
L'équipe Archambault 59.913 868,8
L'équipe Gougeon . 56.067 812,5

Plus haut total — L'équipe Mason,
2.256.

Plus haute série simple — L'équipe

 

 

VAUX AMATEURS |
DE SACS DE SABLE

M. Enijle Trottier. président
de la ligue de saus ae sable
d'Ottawa, convoque puur lundi
soir à 8 heures‘précises, au cha-
let du club Cendrillon, rue
Cathcart, une assemblée impor-
tante de son groupe.
C'est la première réunion de

l’année et tous ceux qui s’inté-
ressent au sport des sacs de sa-
ble y sont cordialement invités

.

   

  

Frank Martin

veut combattre

contre Escobar

NEW-YORK. La commission
athlétique de l'Etat de New-York a
reçu un protêt de Frank Hogan, de
Montréal, président de la commis-
sion canadienne de la boxe parce
que Frankie Martin, de Montréal,
champion poids-cog du Dominion,
ne reçoit pas assez de considération
pour un match de championnat
avec Sixto Escobar. Le protét a été
déposé.
“Nous ne sanctionnons pas un

tournoi de -poids-coqs, expliqua le
président John-J, Phelan. Nous ne
faisons qu'approuver un match en-
tre Indian Quintana et Harry Jef-
fra, de Baltimore, avec l'entente
que le vainqueur rencontrera le
champion Escobar. Celui-ci est li-
bre de se battre contre tout adver-
saire de son choix.”

OKE DECEDE
TORONTO —Teddy Oke, finan-

cier et sportif bien connu, cst dé-
cédé ici vendredi, à l’âge de 51 ans.
Il a succombé à une affection car-

Drouin, 1.161. diaque.
 

 

   
  

 

 

L’Arbre de la Science

var Gil-O. JULIEN

 

Choses du domaine universel qu’il est bon
de connaître

| 
TL y avait, dans les Antilles, des

tempêtes de poussière longtemps
avant la venue de Christophe Col-
lomb en Amérique.

. * *

LE trône qui servira pour le cou-
ronnement du roi Georges VI re-
monte au 14e siècle.
, * * *

L’IMPOT sur le reveliu a rappor-
té au trésor fédéral des Etats-Unis
la somme de 1.513.000.000 pour lcs
neuf premiers mois de l'exercice
1036-37.

* * -
LES savants cherchent un moyen

de sauver de l'extinction complète
les petits oursons australiens, qui
sont les plus inoffensifs de tous les
Animaux sauvages.

* * *
LA mer a rejeté sur la plage de

Lewes, en Delaware, des pièces de
monnale datant de 1749 et 1775.

* = *
ON estime qu’il y a en moyenne

53.00 vers de terre dans un acre
de terrain labourable.

* * *

- EN temps de paix, la flotte des
Æ@ats-Unis consume environ 8.000.-
000 de barils d'huile combustible par
période de six mois.

* *“ *

SOUS les Césars, l’État nourris-
sait journellement à Rome 320.000
prolétaires ou esclaves affranchis
qui trainaient une existence souf-
frante et humiliante.

. * *

D’APRES Mahomet, chef de I'is-
lam, il est mieux de faire la guerre
que de prier soixante-dix ans dans
5a maison.

* * *
UNE GROSSE VOIX

» . >

C'est Buonaparte qui a dit:
—Le plus grand orateur du monde

est le succès !
* * *

FOLIES-SENTIMENTALES
LS + *

J'ai cru pendant longtemps
Que les plus grands parleurs
Etaient d'habiles gens !
Mais, maintenant, je trouve
Que ce sont des farceurs,

Et de petits faiseurs !
—Jul Ien.

* * *

LE fer MAI
* * *

1662—Le sieur de Mésy est nom-
mé gouverneur de la Nouvelle-
France. Il meurt le 5 mai 1665.

+ + +

1688—Monseigneur de Laval bénit
la pierre angulaire de l'église de
Notre-Dame de la Victoire à Qué-
bec.

* » *

1690-—Congrès, à Boston, des gou-
verneurs et lieutenants-gouverneurs
des colonies anglaises d'Amérique.

+ * *

1702-—Le pape Clément IX renou-
velle contre les camisards protes-
tants révoltés des Cévennes la pré-
dication d'une croisade.

* * »

1769—Naissance du duc de Wel-
lington. célèbre militaire et homme
d'Etat britannique.

e + °

1775-—L'Acte de Québec entre en
vigueur. Les frontières du Québec
sont repoussées jusqu'au Mississippi
à l'ouest et jusqu'à l'Ohio au sud.
La religion catholique est reconnue.

+ * -

1775-—Des vandaies endommagent
une statue du ret Georges III A
Montréal.

» + *

1803—Le gouvernement américain
ratifie achat par les Etats-Unis du
territoire français sis au sud du
pays et qui forme depuis l'Etat de
la Louisiane.

  

1836—Lae charle de la cité de
Montréal, qui avait obtenu l'assem-
{iment royal en 1832, est suspendue.

+ * +
1847—Pose de la pierre angulaire

de l'Institut Smithsonian a Wa-
shington, Etats-Unis.

* æ *

1850—Un chemin de fer est mis
en opération de Lanoraie à Joliette
cn Québec. Ce ftit d'abord un sys-

tème à chevaux.
* ” *

1850—Naissance du duc de Con-
naught, troisième fils de la reine
Victoria. Il fut un des gouverneurs
du Canada.

* * "
1851—Inauguration du St-Law-:

rencz Hall, fameux hôtel de Mont-

réal.

 
* * *

1866—Une tempête de grêle cause
des dommages considérables à Bal-
timore.

! * * *

| 1873—Monscigneur E.-C. Fabre est
nommé coadjuteur du siège cpisco-
pal de Montréal,

2—Edward Hanlan, rameur de
Toronto, bat Trickett, d'Australie,
dans une course disputée sur la Ta-

mise.
* * *

1883—Le cirque de Tsuffalo Bill!
donne sa première représentation.

* * *
1884—On commence, à Chicago, la

construction du premier édifice à:
charpente d'acier.

* * *

1885—Les rues d'Ottawa sont
éclairées à l'électricité. C'est la pre-
mière ville en Amérique qui adopte
ce système d'éclairage.

* »* *

1588—Lord Stanley de Preston est
nommé gouverneur général du Ca-
nada,

* * *
1896—L'administration Tupper en-

tre en fonctions.
* * *

1898—L'escadre de Dewev défait
l’escadre espagnole dans l'engage-
ment de la bai” de Manille.

* *

1900—Qucen of Songs, pouliche de

4 ans qui porte 110 livres, fait au
champ d'Aqueduct en New-York un
record locab de 1l'45' pour un mille
et "T0 verges.

LJ * *

1915—Jeff Smith perd sur un coup
illégal porté à Les Darcy au deu-
xième assaut d'un match qui a lieu
à Sydner.

* ® *

1916—Biil Brennan met “One-
Round” Davis hors de combat en
trois rondes 3 Rochester.

* * »

1917—Freddie Welsh et Johnny
Kilbane font à New-York match de
dix assauts sans décision.

-. * *

1817—Sam Langford met Bill Tate
hors de combat en cing rondes a
Boston.

* * *

1917—Johnny Dundee bat Chick
Simler dans un match de douze as-
sauts qui a lieu à Boston.

| . * *

1918—Gavrillo Prinzip. ce Serbe
qui déclencha la guerre mondiale
en assassinant François-Ferdinand.
meurt victime de la tuberculose.

+ +

1920-—Brookiyn et Bosion font
match égal de 1 à 1 dans une partie
de la ligue Nationale qui dure 26

| manches. Cadore lance pour Brook-
lyn et Oeschger pour Boston. La
partie dure 3 heures 50.

* * *

1926—Sammy Dorfman bat Ro-
méo Vaughn dans un match de six 

i $8.80, 4.80. 4.70. 2—Cancel, Bejshak,
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TRIOMPHE
AUXDAMES

GIROUX A GAGNE LES QUATRE
PARTIES QU'IL A JOUEES. —
F. BEAUDET, P. PETIT ET E,
POULIN SE FONT VALOIR.

Les damistes qui ont participé le
mois derniers au grand tournoi in-
tercités ont fait de la besogne très
satisfaisante, selon un relevé que
nous fait tenir aujourd'hui la direc-
tion du club social National.
Ottawa a triomphé de Hull, par

41 points à 37. après avoir gagné
deux rencontres et fait Un match
égal.

Louis Giroux {ut le héros du con-
cours avec un record parfait de

quatre victoires. Fernando Beaudet,
longtemps champion d'Ot‘awa, rem-
porta quatre victoires et fit un
record de même genre. E, Poulin
gagna l2s trois joutes auxquelles il
participa, -

LES

 

AS DU TOURNOI
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. Giroux, Oltawa . . .

. Beaudet, Ottawa.
Petit, Hull .
Poulin, HW! . . . | |
Nadeau, Ottawa .
Larivière, Ottawa .
Proulx, Hull , . . , .
Forget, Ottawa .

. Millette, Ottawa
Osborne, Ottawa

. Mousseau, Ottawa
E. Dompierre, Hull ..

AU NATIONAL
le classement des joueur est

commencé depuis mercredi au club
social National et il se continuera
dimanche,
Le secrétaire Giroux avertit tous

les candidats de rencontrer chaque
joueur une fois ct sous le plus bref
délai possibl-.

LES COURSES
EN MARYLAND

CARNAVON BAT PRAIRIE DGG
D'UNE DEMI-LONGEUR DANS
LE PRIX MKESVILLE.

PIMLICO — Volciles résultats des
courses de vendredi au champ lo-
cal:— !
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Première Course ;
1—Briar Plume. Wagner, $7.20,

3.60, 4.50, 2—Skipped, Launch, $18.-
60. 810. 3—Micro, Bejshak, $6.40.
Temps. 43 secondes pour quatre fur-
longs.

Deuxième Course
1—Little Marty, Jones, $24,70, $11.

$8.20. 2—Syriac, Mitchell. $18,70,
14.20. 3—Promotcur, Walker, $15.40.
Temps, 40° 2-5 pour les deux milles
de la course a obstacles.

Troisième Course

1—Titiam Kiddie. Kurlsinger.

3—Pineapple, Machado,

$1450 Temps, l'14” 1-5 pour six
36,10. 6.50.

"oe
w
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INVITATION AU
PARC LAROCHE

Tous les clubs qui veulent par-
ticiper aux tournois de la ligue

majeure du parc Laroche sont

priés de s'adresser, avant le 5
mai, au secrétaire A. Aspeck,
30, aventie Slirling, ou se pré-
senter à l'assemblée ccnvoquée
pour le 5 mai, à 3 heures pré-
cises, à 202, avenue Hinchey.

DEAU GESTE
DE PHARAND

LES VOLANTS ET LES CHRO-
NIQUEURS SPORTIFS SE
COIFFERONT DE CHAPEAUX
MORGAN.

   

 

M. Jean-Baptiste Pharand. mar-
chand bien connu de la rue Princi-
pale à Hull et père d'un autre
grand sportif, M. René Pharand,
administrateur du B. et B., a ac-
compli un nouveau beau geste
sportif. au mémorable banquet en
l'honneur du Volant de Hull.

Les officiers et les joueurs du
célèbre groupe sportif airfsi que les
chroniqueurs des journaux ont reçu
de “J.B.” la communication sui-
vante:

Monsieur,
En reconnaissance pour le beau

travail que vous avez accompli du-
rant la saison de hockey, il me
fait plaisir de faire don d’un cha-
peau spécial d’une valeur de $5.00,
en coopération avec la maison D.-
F. Morgan. de Montréal, un de nos
meilleurs fabricants de chapeaux.

Etre assez bon de passer au ma-
zasir pour donner la grandeur, et
choisir la cnuleur que vous désirez.

Bien à vous,

J.-B. Pharand.

 

 

 

( RALLE VENDREDI )
J
 

Ligue Internationale
Jersey-City, 4; Toronto, 1
Buffalo, 4; Newark, 3.
Montréal, 5; Baltimore. 2.
Syracuse. 3: Rochester, 2.
‘Onze manches.)

Ligue Nationale
New-York, 11; Brooklyn, 2 Note—Le pari double que por-

taient Briar Plume et Titian Kiddic
a remboursé $45.30. |

Quatrième Course
1—Droop, S. Rerick. $8.70. 85,

$3.30. 2—Happy Vote. Peters, $5.40.
3.20. 3—Héraldique Wagner. $.40.
Temps. 48 secondes 3-5 pour quatre

furlongs.
Cinquième Course 1—Bestest, Peters, $7.60. 3,00. 2,80. '

2—Sun Time. Saunders, $4.10, 3.40.‘

3—Actrico. O'Malley $3. Temps 65:
secondes 3-5 pour quatre furlongs !

ct demi. |

Sixieme Course

1—-Carnavon. Rosengarten. $13.40, |
$8, $4.40. 2.-Prairie Dog. Kurtsin-

zor, $6.30. 3.70. 3—Grand Play, s.|
'Renick. $2.80. Temps, 113" 4-5;
pour six furlongs. |

Scptième Coursc

1 — Happy Road, Decamillas |

$14.80. 650, 4,50, 2—Eléonore C,
Schmidl, $4.60. 3.40. 3-—Yardstick,
Saunders, $5.90. Temps, 146" 3-5

pour un mille et 70 verges.
traeper fe

MOTHERWELL
 

EN de PLACE
MOTHERWELL — Motherwell a

écrasé le Celtique. par 8 à O0, dans

la dernière partie de la saison de

ballon en Ecosse. Cette victoire

laisse Motherwell en quatriéme pla-
ce avec 51 points à son crédit. Les
Hearts en ont aussi 51, mals leur

moyenne de buts est inférieure È

celle de l'équipe locale.

Les Rangers ont enlevé le cham-

pionnat. il y à déjà quelque temps.

Aberdeen est en deuxième place

avec 54 points et le Celtique en
troisième, avec 42 points.

eere

L’AFRIQUE VA BIEN
AMSTERDAM — Le Sud-Africain

à gagné les deux premiers matchs
simples de sa série Davis avec la
Hollande.
Kirby a défait Tesmacher 6-2, 7-5,

8-5, et Farquharson a battu Hug-
han, 6-1, 6-1, 6-1.
ES

1926—Nick Fadil met Den O'Con-
nell hors de combat au troisième
assaut d'un match qu a lieu a
Brooklyn.

 

* * *

1928—Coal Black, cheval de :
qui porte il5 livres, fait à Aurora |
en Illinois un record local de 47 s2-
condes 4-5 pour un demi-mille.

* * *

1936—Alvin Karpis, ennemi pu-
He, est capturé à la Nouvelle-Or-

léans.
e * *

1936--Tide Way. pouliche de lord
Derby, gagne la classiqu» des Mille-
Guinées 4 Newmarket. E.le bat de
trois longueurs Féoia, poulirhe du

‘roi Edouard.
* * »

1937--Le soleil se lève à Ottawa à assauts qui a lieu à New-York.

   

4 h. 53 et se couche à 7 h. 8,

A

 

Chicago. 7; Pittsburg. 2.
Boston, 10; Philadelphie. 2.
St-Louis. 7; Cincinnati, 1.

Ligue Américaine
Washington, 4; New-York. 1.
Détroit. 4: Cleveland, 2.
Boston. 15: Philadelphie, 5.
St-Louis à Chicago—terrain hu-

mide.
Ass. Américaine

Milwauki, 6; Kansas-City, 5.
Colombus, 3; Tolédo, 2.
Louisville. 4; Indianapolis, 0.
St-Paul à Minneapolis — terrain

humide.

1 11 décroche le championnat
de la ligue Emond. Mme
Leblanc fait la meilleure
série.

 

L'équipe Faubert a enlevé le
championnat de !a ligue de quilles
de la société funéraire Emond,
grâce à la victoire qu'elle a rem-
portée sur l'équipe Emond, dans le
match décisif disputé ces jours-ci à
Wrightville.
Le clan Faubert enleva les deux

séries à l'affiche. M. Faubert roula
la plus forte série de 212 pour les
vainqueurs.

Mme L. Leblanc décrocha cepen-
dant les honneurs de la soirée, avec
une série de 217 au compte des per-
gants. M. H. Frazer en fit une de

Voici le résultat officiel:—
L’'EQUIPE EMOND

Mile L. Leblanc . 198 150— 348
Mme L. Emond 97 119— 216
M. L, Emond 124 130— 254
Mme L. Leblanc . . 127 217— 344
M. H. Frazer 133 206— 335
XX? 100 100— 200
XXX 100 100— 200

Totaux M9 922—1701
L’EQUIPE FAUBERT

Mlle M. Sirois . 162 1683— 325
Mme M. Paubert 150 111— 261
M. M. Faubert 212 190— 402
Mme B. Duyer 194 198— 392
M. C. Timm 162 174— 336
Mme O. Proulx . 184 189— 373

Totaux . 1064 1025-—2089
Faubert gagne deux parties et

enlève le championnat.

JOE MARSH
DÉFAIT LEE

ASPIRANT AU TITRE DE GOR-
DON WALLACE. LE MONT.
REALAIS PREND UNE DECI-
SION SERREE.

TORONTO, ler — Joe Marsh, le
mince Montréalais qui aspire au
championnat canadien des mi-moy-
ens détenu par Gordon Wallace, a
réussi vendredi soir à prendre une
décision serrée sur Billy Lee de
Vancouver, un robuste et combattif
Indien.
En présence de plus de 5000 fer-

vents, réunis aux Jardins de la
Feuille d’Erable, Marsh, trop habi-
le pour le cogneur de Vancouver,
taillada Lee assez souvent dans ses
ruées .avec des coups de la gau-
che et la droite a longue portée, sur
le corps de l'Indien pour gagner la
décision après huit rondes de cette
bataille semi-finale. .

Le juif bat l'italien
Ie match principal fut emouvant

à l'extrême entre le boxeur israéli-
te. Sammy Luftspring et son ad-
versaire italien. Frankie Genovese,
de la méme catégorie que Marsh el
Lee. Ta foule devint si enthousias-
te qu'il v eut de nombreux coups de
poings échangés entre les specta-
teurs du ring-side.
A la fin du massacre. la police

dut former une double haie pour permettre aux boxeurs de sc rendre
a leur vestiaire.

  

À l’Ombre
i

 

 

  

| de Sport
du Sobranié

 

par Gil-O. JULIEN |

 

C'est aujourd'hui que se dispute
au stade de Wembley, la classique
du ballon anglais, le match qui dé-
cide de la Coupe d'Angleterre.
Sunderland et le North-End de

Preston sont aux prises et l'on s’at-
tend qu’une foule de £3.000 person-
nes soient témoins de la randonnée.
C'est le clou de la saison. Tout le
monde en Angleterre s'y intéresse et
leurs majestés britanniques seront
au nombre des spectateurs.

* * *
NOUVEAU FACTEUR

Pompoon et warAdmiral sc par-
tagent la faveur populaire pour le
derby du Kentucky qui sera cou-
ru samedi prochain à Churchill
Downs. Is sont cotés à 7 contre 2.
Un autre facteur puissant vient

cependant de se dresser. C'est Fen-
cing. ce cheval qu’entraine le ci-
devant jockey Eari Sande et qui a
gagné jeudi le handicap Blue Grass.
Beaucoup lui concèdent mainte-

nant d'excellentes chances de sur-
prendre experts et concurrents.

e e +

UN ESSAI
; —

Pompoon, champion de Jerry
Louchheim aura cet après-midi une
tâche difficile au parc de Jamaïca,

commémoratif Wood. Harry Ri-
chards sera en selle.
Les critiques attendent avec im-

: patience le résultat de cette classi-
que.

Si Pompoon triomphe. les pre-
neurs hausseront immédiatement la
cote sur ses chances dans le derby.

e * «

LA PAUME EN SCENE

Les amateurs de paume au filet
de la région se mettront pour de
bon à l'œuvre aujourd'hui et de-
main. La plupart des terrains sont
en bon état et l'enthousiasme pour
ce beau sport d'été ne semble pas
à la baisse.
le Hull-Volant aura cette année

une puissante équipe. Il la fera évo-
 
où il participe dans le handicap |

luer sur les courts du club de
Wrightville dont il s'est porté ac-
quéreur.

. * * *

SPORT POPULAIRE

La pêche compte de nombreux
fervents en Amérique. Aux Etats-
Unis, c'est un sport très en vogue.
On estime. en effet, que les pé-

cheurs y ont dépensé l'an dernier
500.000.000 de dollars. Ceux de la
Californie viennent en tête de la
liste avec des déboursés de 63.000-
000 de dollars !

* = *

DANS LA SOUPIERE

Koger Durivage, brillant joueur
de paume au filet de la province de
Québec, portera cet été les couleurs
du club Canadien de Montréal . . .
Le vieux Grover-Cleveland Alexan-
der, un des plus célébres lanceurs
d'autrefois, tente un retour dans les
cercles semi-professionnels . . , fl
débute dimanche à Chicago . .
Benny Prey, que Cincinnati a en-
voyé à Nashvile, abandonnera la
balle aux bases pour s'occuper ex-
clusivement de plomberie . . . Ri-
chard Tam. membre de l'équipe de
balle de l'Université Stanford, en
Californie, est d'origine japonaise

. Quand Victorian, avec le joc-
key Sonny Workman en selle, ga-
gna lg Preakness de 1928, il enrichit
son propriétaire de 60.000 dollars
En 1915, le Preakness ne valait que
1275 dollars.

 

* * *

PAROLES CELEBRES

Dix et deux . . .
* » *

SUR LE PONT DES SAPEURS

Bidou St-Amand se plaignant de
la chaleur . . . Léonard Beaulne à
la recherche d'un régime pour
faire fondre la graisse .. . Rosaire
Schryburt donnant son appui mo-
ral & ia stafisticienne . . . Orphyr
Bureau expliquant qu'il ne lui reste

  plus que les co et la peau. . .

ESSUIE SA_PREMIÈRE

FAUBERTENLÈVE
LES HONNEURS

LES GÉANTS
ONT ENCORE

LEDESSUS
NEW-YORK NE FAIT QU'UNE
BOUCHEE DES DODGERS —
DIZZY DEAN VICTORIEUX,
 

NEW-YORK — Les Géants ont
empllé un total de quatorze coups
saufs et écrasé les Dodgers de
Brooklyn sous une avalanche de 11
à 2, dans une partie de la ligue
Nationale qui eut lieu ici vendredi.
Carl Haubbell n'accorda que sept

coups saufs aux visiteurs.
Gus Mancuso, Mel Ott, Jim

Ripple et Jo Moore hissèrent des
circuits,
Le résultats:—

Brooklyn . . 200000 000— 2 71
New-York 014 400 02x—11 14 1

Birkofer, Butcher, Jeffcoat, Peter-
son et Klumpp; Hubbell! et Man-
cuso.

CUBS GAGNENT
A Pitteburg:—

Chicago . . 111 001 300—7 17 2
Pittsburg . 000 002 000—2 10 1
Parmelee et O'Dea; Bauers, Blan-

ton, Tobin et Todd.
PHILS ECRASES

A Philadelphie:—
Boston . 000 311 203—10 14 2
Philadelphie 000 010 001— 2 60
‘Turner et Lopez; Jorgens, Mulca-

hy. Sivess et Atwood.
DIZZY GAGNE

A St-Louis:—
Cincinnati . . 010 000 000—1 5 2
St-Louis 030 000 22x—7 10 0

Schott, Brennan et Lombardi; J.
Dean et Ogrodowski.
ri 
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LA CONCLUSION

CHEZ ECOSSAIS
 

 

Voici le classement des meneurs
dans la ligue de ballon d'Ecosse qui
a terminé vendredi sa saison:—

P. E. Pr Ctre pes

Rangers 26 3 9 88 32
Aberdeen 23 7 8 8 44
Celtique 22 8 8 8 58 52
Motherwell 22 9 7 96 54 51
Herts 24 11 3 99 60 SI

Third
Lanark 20 12 6 70 61 46;
Falkirk 19 13 6 98 66 44
Hamilton 18 15 5 91 96 41
Dundee 12 11 15 58 69 39
Clyde 16 16 6 59 70 38
Kilmarnock 14 15 9 60 70 37
Johnstone 14 16 8 74 68 36

St-

LES COURSES
À JAMAÏCA

ORIENT EXPRESS CAUSE UNE,
VIVE SURPRISE—GRAND JES-
TER EST LE SEUL FAVORI
HEUREUX.

NEW-YORK—Voici les .résultats
des courses de vendredi au champ
de Jamaïca:—

Première Course
1—Wacky Jack. Gilbert, 11 à 5,

1-2, xx. 2—Gert B. Stout, 1 à 2, 1-4,
xx. 3—Early Evening, Wall, 2 à 1.
2-5. xx. Temps, 1'0" 3-5 pour cinq

furlongs.
Deuxieme Course

1—Zev Wée, Longden, 20 a1. 8-1.
4-1. 2—Money Muddle. Paradise, 4

a 1, 7-5. 7-10. 3—Roller Coaster. Du-

bois. 12 a 1. 5-1. 5-2. Temps, l'46”

pour un mille et 70 verges.
Troisième Course

1-—Grand Jester, Stout. au pair.
1-3, xx. 2—Busy K. Arcsro, 13 a
5. au pair, 2-5. 3—Addis, Workman,
7 a1. 5-26-5. Temps, 1'13” pour six

furlongs.
Quatrieme Course

1—Orient Express. 199, Bicrman,

12 à 1, 5-1. 2-1. 2—Fore, 109, Stout,
10 à 1. 4-1, 8-5. 3—No Dice, 114,

Schultz, 5 a 1, 2-4, au pair. Temps,

112” 4-5 pour six furlongs du prix

Silver Fox.
Ont aussi couru: Sun Chancer,

Townsman. Gold Quest, Bagpipe,
Cinquième Course ;

1—Veiled Lady. Leblan-. 8 à 1.

3-1, 7-5. 2—Inactive. Kopel, 15 a 1.

€-1, 3-1. 3—Peaceful, Longden. 2 à

1. 7-10. 1-3, Temps, 1'44” pour un

mille et 70 verges.
f Sixième Course

1—Splash Along, Schultz, 4 a 1.

6-5. 1-3. 2—Espinaca, Wrikht, 3 a

5, 1-4, xx, 3—Chief Mourner, Staf-

ford. 20 4 1, 7-1, 3-1. Temps. 154"

pour un mille 1-8.

MACKAIME

LE VIEUX CHEF DE PHILADEL-
PHIE LES PENSE DE TAILLE A
DECROCHER DE NOUVEAU LE
CHAMPIONNAT.

PHILADELPHIE—Connie Mack,
vénérable vétéran de la ligue Amé-
ricaine, admet volontiers que les
Yankis de New-Yorx décrocheront
de nouveau cette année le cham-
pionnat de la ligue Américaine.

“Tls ont, dit-il, tout ce qu'il faut
pour gagner. Leurs lanceurs sont
solides etsans Ruffing. la troupe
peut fort bien se tirer d'affaires”.
Et Mack concède la deuxième

place aux Sénateurs de Washing-

 

ton. D piace les Tigres au troisième,
crochet et Cleveland en quatrième|
place. Quant à ses Athiétiques. il
les perse capables ge causer des sur- |
prizes et 1! n'hésite pas à dire qu'ils
n- finiront pes en dernière place. 
  

DÉFAITE |

JERSEY -[-CITY PASSE
LE BATON AUX GARS
DE LA VILLE-REINE
 

 

LE WOODLANDSÀ Ï
BANQUET ANSUEL

I L'association athlétique Trood-
| lands monte ce soir, a la salle
de l'Association récreat.ve Eddy. Ï

son banquet annuel.
Les convives s'attableront à 7?

h 30 précises et l'on compte
sur la présence d'un grand nom- |

4 bre de membres et d'amis. t
ob
ou

NEWARK SEST
FAIT BATTRE

BUFFALO FAIT UN GAIN IM-
.PORTANT DANS LA COURSE
DE L'INTERNATIONALE

 

 

NEWARK—Buffalo s'est rappro-
ché de Toronto, sur le trône de la
ligue de balle Internationale.’ en
vertu de la victoire de 4 à 3 qu'il a
remportée vendredi sur les Ours lo-

caux.
Truett Sewell n'accorda que cinq

coups saufs.
Carnégle bacla les affaires on

huitième au moyen d'Uu triple qui
fit entrer Sewell ct Tyler.
Le résultat: —

Buffalo 000 100 021—4 5 3
Newark 010 000 002—3 5 2

Batteries—Sewell et Phillips; Ta-
mulls, Beggs et Rosar.

—_—  
Z| DONOGHUE FATT
 LENÉCESSAIRE
|LE JOCKEY VETERAN CONDUIT

EXHIBITIQNISTE A LA VIC-
TOIRE DANS LES MILLE-GUI-
NEES.

NEWMARKET — Exhibitioniste.
avec Steve Donoghue en selle. a ga-
gné la classique des Mille-Guinées,
épretive réservée aux pouliches de
3 ans et qui fut courue vendredi

| après-midi au champ local, sur la
| distance d'un mille.

Elle porta les couleurs de sir Vic-
tor Sassoon a une victoire d'une de-
mi-longueur sur Spray, au major
Harold Cayzer. Gainsborough lass.
l'unique pouliche inscrite au derby
d'Epsom. arriva troisième, batlue
d'une tête. Elle était favorite a
10 rontre 11.
Exhibitioniste remboursa 10 con-

tre 1. Spray était à 100 contre 6.
Gainsborough Lass fut toujours aux
premiers rangs. mais elle faiblit
dans la poussée décisive. quoique
jayant a:sez d'énergie pour déloger
de la troisième place Field Fare. à
Gilles Loder.
La bête victorieuse courut le mille

cn 1'44”. soit 4-5 de seconde de
plus rapide que Le Ksar. vainqueur

des Deux-Mille-Guinées.

LA REVANCHE
OF NEWSOM 
 

 
LES YANKS CTCAMILÉTSIGNE

 

Les Géanis malmènent le
lanceur Méola dès la pre-
mière manche. Cantwel)
solide.

Jersey-City—La Feuule d'Erat
qui mene la parade dans la ligue
Internationale, a essuvé vendredi a
première défaite de la saison. Lo.
Géants lui appliquérent subitemen:
les freins, au pointage de 4 a !
Les locaux tombérent sur Meola

pour compter deux points en pic-
mière manche, puis ajoutèrent un
point en cinquième et le dernier en
septième.
Travis Jackson se blessa en

huitième manche en courant au
premier but et dut quitter le lo-

sange

   

 

 
Ben Cantwell, quoique touché

pour dix coups saufs, tint ferme
dans les moments difficiles.

Voici le résultat officiel:—
TORONTO

ABP CHJ AT
Mandura, 2b > 0 2 3 3 1
Gantenbein, c-a . 5 0 1 1 20
M. Smith, ceeee. 383 1 3 2 0 n
Tetnskey, cg … . 4 0 2% 4 0 0»
Porter, ed .... …. 2 0 1 tan
Walsh, 1b … 4 6 2 19 2 #
Ross, 3b - ae « 60 0 1 2 0
Heath, rec 4 0 1 2 2 =u
Meola, lane S$ 0 0 0 a jg

xTomorosky | 00 n 6 à

Totaux us 1 1H 24 1
> —Frappe pour Meola A la se manche

JERSEY-CITY
ABT CHI. A)

Gomer, tb et c-a > 20 84
Wilson, 3b 4 1 2"
Lee. cp a 1; ow

Jolley, cd 4 0 1 #6.
Anton. 1b 4 nu * 1: 1
Jackson, c-a 4 0vo
Asbell, cc 4 00 no
Redmond, rec 4 6 A 6 0N
Cantwell, lanc % 11 na
¥ Smith, 2h non on on

Totaux 52 4 9 2, 11 1

Par manche. -
Toronto 000 10 000 ino
Jerney-City 260 616 10x 40% 1

LE RESUME
Points sur coups de Joily. Anton,

Lee, Porter. Base volée—Anton, Sa-
crifice—Lee. Doubles-jeux—Goni°z à
Jackson à Anton 2: Walsh à Gan-
tenbein à Walsh. Laissés—Toronto
10: Jersey-City 7. Bases sur balles
de Méolu 2, Cantwell 3. Retirés par
Méola 4. Cantwell 4 Lanceur per-
dant—Meéola. Arbitres—Rommel ¢!
Campbell. Durée—! h. 55.

MONTREAL GAGNE
A Baltimore:—

Montréal 000 002 000- -5 11 0
Baltimore 001 000 001—2 12 4

Batteries — Smythe et Kier

Rhodes, Vendenberg et Gray
mrNs IS.

MLLE LIZANA
VAENFINALE

FLLE DISPUTERALE CHAMPION -

Lizana, du Chili. a atteint la série

finale du tournoi de paume au filet

britannique sur courts couverts,

grâce à la victoire de 8-4, 6-2.

qu'elle a remportée vendredi su!

Mllr Dorothée Round.
Elie disputera le titre à Mlir Prg-

gy Scrivens qui a défait Mille Mar

Hardwick. 4-6. 6-2, 6-0,

 

 

 

 

ASSOCIATION AMERIC AINE

 

 

NAT BRITANNIQUE A MII-
PEGGY SCRIVENS.

BOURNEMOUTH — Mllr Amita |

7 )
L LES CLASSEMENTS|

i)
G. P. Moy. Pdi

Miiwauki 7 4 7)

: Minneapolis .. «... 6 4 600 1

LES SENATEURS PRENNENT LA

|

Loulsville ... ...... 6 4 600 !

MESURE DES CHAMPIONS DU Columbus | 3 5 oo 5
MONDE. ndiana 5 5 505 2

no — Stal anse. 34 429 2°:

WASHINGTON — Buck Newson

|

Toledo . ........ . 5 T7 417 3

tint vendredi les Yankis à CINQ Kansas-City .... 2 7 121 à
coups saufs pour les battre, par 4 à FE

1. dans une partie de la ligue Amé- LIGUE INTERNATIONALE

ricaine. G. P. Moy. Fdm
Les champions comptérent leur « oronto 2010 81.

unique point en sixième manche,, newark ........... 6 2 75 1

sur une paste et le triple de Sel- Buffalo ..... ………. 3 2 60 24.

kirk. CIFup 3 3 500 3
Washinglon fit tous ses points PAA Yoon 303 00 3

dans les deux premières périodes. Montréal . 11.11 3 4 420 3°.

Le résultat. Rochester ... .

.

1 5 167 5
New-York 000 001 000—1 5 2 Baltimore 0 6 00 ©

Washington 220 000 00x—4 6 2 co

Wicker. Makosky et Glenn; New- SUE A RICAINE

som ct Hogan. LIGUE MEREMos. Pdm
TIGRES SOLIDES 2 T5

Cleveland:— New-York . 05 oe

A Détroit 4 2 667 ‘i
Détroit 000 200 000 2—4 10 1 roiL reer 3 > Bon 1°

Cleveland 001 100 000 0—2 10 2

|

Boston . .......... 4 3 571 à

Wade. Russell et Hayworth;

|

Cleveland ........ 3 3 200 1:
Brown et Pytlak. Philadelphie 00000 335% 1:

' Vive fusillade aeRAR a 2 000 3 i

A Boston:— - LL eee 2

‘ Philadelphie

=

000 120 002— 5 8 1

|

Washington 28 20
: Boston 010 560 03x—15 19 1 ci : |

Thomas, Turberville, Gumpert. LIGUE NATIONALE

Nelson et Brucker: W. Ferrel et R. G. = Moy. Pdm

St-Louis 15

Pittsburg Lae. 5 2 T4 $

New-York .. 0 5 2 74 !-

Philadelphie ...... 4 4 500 3

PHILADELPHIE. - Dolf Comilli Boston veer 4° 444 a

1re-base des Phillias, a vendred! ap-

|

Brokpiyn .....--... 3 6 37, :

posé sa signature à un contrat pour

|

Chicago ++ 26 ve :

la campagne courante, Tl recevra. Cincinnati ere 1 6 En ;

dit-on. 11.000 dollars, s0it*2.000 de “Tuli. 2p avril 193

: plus que l'an dernier.

 

BONS DEBUTS DU
CLAN AUSTRALIEN

MEXICO. — L'Australie a dé-
classé Je Mexique dans les pre-
miers maichs de leur série Da-
vis. Les visiteurs gagnerent. en

effet. le deux matchs nisputés
“endredi.

Adrien Quist a défa::
Re:es. pa! 6-3. 6-1.

 

 
Esteban

! 6-5et Vi-
Vlan McGrath a terrasse Ter] ! Voir page 15

v

 do Tapia. par 6-3, 6-4. 6-4. 

BRIGHTON en Ang. — La No:
velle-Z¢lande a pris les deva!
dans sa série Davis avec la Chins

gràce à la victoire de 6-3. 6-5. 6-

6-2. que Stedmah et Malfrov Or
remportée veridredi en tandem su

Sim Kie et Wal Pul.
| Les premiers patchs mp
l'ayant été partagées, la Ne net
, Zélande mène. par 2 contre ‘
! me termtfmvs te

 LA NOUVELLE-ZELANDE
PREND LES DEVANT.

/

 


